
 

DES DEBATS QUI EN APPELLENT D’AUTRES 
 

Le 20 avril, à 9h40 :  

 

 

Jeudi 20 avril, à l’appel de la CGT, une vingtaine de personnes, syndiquées et 

non syndiquées, se sont réunies pour échanger sur les contraintes imposées par le 

projet de déménagement du site de La Garenne vers Poissy Pôle Tertiaire, 

Carrière/Poissy et Vélizy. Ces premières discussions ont permis d’aborder les 

thèmes suivants : 

- Remise en cause des temps de trajets supplémentaires annoncés dans l’enquête 

EM Services (filiale de la RATP) et l’éloignement des futurs parkings les 

accentuant. 

- Remise en cause de la pertinence du projet quant à « l’optimisation » réelle de la 

R&D invoquée par la direction. 

- La crainte de suppression de postes, pendant ou après le « transfert d’activités ». 

- Le très faible montant de l’indemnité de 2 500 € : quelques centimes en définitive 

pour du temps et des frais de trajets supplémentaires sur des années ! et encore, 

pour les rares salariés qui l’obtiendront suivant les critères drastiques de la 

direction. 

- La nécessité d’une intersyndicale s’est également posée pour lutter efficacement 

contre ce projet. 

POUR LA CGT, CES INITIATIVES DOIVENT SE POURSUIVRE, 

S’AMPLIFIER ET NOUS DEVONS Y ETRE PLUS NOMBREUX. 

ELLES SONT NECESSAIRES POUR LA DEFENSE COLLECTIVE  

DE L’INTERET DE TOUS LES SALARIES. 
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PSA La Garenne 

 

PITOYABLE 

La Direction du site de La Garenne a tenté de s’opposer à la tenue de cette 

réunion en demandant à la CGT de l’annuler le matin même. Elle était 

également présente devant la salle pour tenter d’intimider les salariés qui 

voulaient y participer. En vain, sa tentative a échoué et la réunion a pu se 

maintenir. 

La direction doit se sentir fébrile et surtout elle n’est pas tranquille de voir des 

salariés se réunir, discuter entre eux, de manière responsable, pour critiquer et 

contester son vil projet. Par leur participation, ils ont ainsi démontré qu’elle a 

raison de s’inquiéter ! 

 


